
Rando à ski dans la région – Remplacé par la Pare – 26 février 2022 
Organisation : Céline Bourquin Daniel Lehmann 

Participants : Anne-Claude, Isabelle, Kathia, Géraldine, David, Nicolas, Florian, François. 

Au vu des mauvaises conditions d’enneigement dans notre région, Céline et Dan proposent de 

déplacer cette course à la Pare. Nous voilà donc partis à l’aube pour l’Étivaz avec un rendez-vous 

cafés/croissants à l’Auberge du Chamois. Nous nous déplaçons ensuite en voiture un peu plus haut 

sur la route de Torneresse où un grand parking est aménagé près de la boucle de ski de fond. 

 Après avoir longé un peu la route, nous suivons le ruisseau et ses paysages de cartes postales en 

direction de l’Alpage Pâquier-Mottier, puis nous entamons notre ascension jusqu’à un autre alpage 

où David nous trouve même une terrasse au sec pour une pause ravitaillement. La météo ensoleillée 

et la température agréable nous font presque oublier qu’il nous reste encore plus de 900m de D+ à 

faire. L’ascension dans les beaux alpages jusqu’au Col de Seron se fait d’une traite ou presque.  

Les échappés du peloton (Dan, David et Nicolas) s’octroient même une descente intermédiaire 

depuis le col, tellement les conditions sont bonnes. Ils se retrouvent finalement derrière le peloton… 

mais pas pour longtemps. Au Col, malgré une météo superbe, c’est le vent qui s’invite et nous glace 

les os. On comprend aussi vite que les échappés n’avaient pas que la poudre comme motivation de 

quitter le col. Un pique-nique confortable n’est pas envisageable à cet endroit et nous continuons 

donc avec quelques couches supplémentaires jusqu’au sommet, sur une trace qui est soufflée 

presque derrière nous aux endroits les plus exposés.  

Arrivés tout en haut, la vue depuis la Pare est à couper le souffle (pas celui du vent) avec un ciel clair 

et sans nuages. Nous ne tardons toutefois pas et décidons de descendre un peu à l’abri du vent pour 

le pique-nique mais au-dessus du col c’est toujours sans espoir. La descente jusqu’au col présente un 

éventail de neige permettant d’expérimenter des couches pour le moins différentes d’une courbe à 

l’autre. Depuis le Col c’est juste le bonheur avec une poudre comme on en rêve toujours. On ne 

s’arrête donc plus jusqu’à se retrouver à notre point de ravitaillement du matin, cette fois dans du 

carton sur les dernières centaines de mètres. C’est là qu’a finalement lieu le pique-nique.  

Le reste de la descente jusqu’aux voitures nécessite un peu de skicross, quelques pas de skating et un 

peu de force dans les bras. Nous nous retrouvons tous à l’Auberge du Chamois pour clore cette très 

belle course autour d’un verre.  

Merci à Céline pour le planning et à tous pour cette journée inoubliable. La suite du programme 

officiel de la journée ou plutôt de la soirée nous laissera aussi un souvenir impérissable de partage et 

de convivialité. 

François 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 


